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L'Institut des Frères des Ecoles Ghrétiennes, établi en vue de diriger des écoles primaires gratuites, tient aussi des écoles techniques, des orphelinats, des demi-pensionnats, deg pensionnats ou collèges commerciaux et des solee normales.
Il a été fondé à Reims, en 1680, par Messire Jean-Baptiste de la Salle, prêtre, docteur en Théologie et chanoine de l'Eglise mêt capattaige de sa.ville natale, Le pieux fondateur, décédé à Rouen, en 1719, » ‘ié déclaré vénérable, en 1840, par N.S. P. le Pape Grégoire XVI. La ville de Rouen a voulu lui décerner le plus bel hommage que la terre puisse rendre aux grands hommes, en lui élevant, sur une de ses places, une statue splendide, monument de sg reconnaissance et de celle du monde. Le jour n'est pas éloigné, où l'Eglise, répondant aux vœux d'un grand nombre d'évêques, permettre de Je placer sur les autels et de lui élever des temples. C'est l'espoir qu'a donné Pie IX au T. €. FE. Irlide au mois d'octobre dernier.
L'Institut n’a cissé de prospérer depuis sa fondation, jusqu'aux mauvais jours de 1789. # - Les Frères furent obligés de se disperser pendant la Révolution françaisë, Plusieurs se retirèrent dans les trois maisons que l'Ordre possédait dans les Etats de l'Eglise. Ceux qui restèrent alors en Frence, ayant tous refusé de prêter le serment schismatique, furent dépouillé, de leurs ‘biens, rentes et capitaux, persécutés, emprisonnés, et quelques-uns même massacrés. © :i
Lorsque la tranquillité fut rétablie en France, plusieurs anciens Frères pensèrent à se réunir en communauté. Une école fut ouverte à Lyon; bientôt les magistrats de cette ville leur cédèrent l’ancien Petit-Collége des Jésuites, qui devint ainsi le second berceau de l'Institut.
Pendant le séjour que N.S. Père le Pape Pie VIT fit à Lyon, en 1809, il daigna visiter l'établissement des Frères et bénir leur église du Petit-Collége,
Retabli de fait, l'Institut n’avait pourtant pas d'existence politique. L'Empereur le reconnut légalement par décret du F7 mai 1808. Dès lors il put jouir de tous les droits civils attribués aux établissements d’utilité publique, ef notamment du 1roit de recevoir des donations entre vifs et testamentaires. .
En IN19, lu ville de Paris, de concert avec le ministre de l’intérieur, invita le Supérieur-Général & transférer dans la caj;itale le chef-lieu do l’Institut, qui
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était à Lyon depuis 1804. Depuis cette époque, la Maison-Mère est installée dans un immeuble que lui fournit la ville de Paris, et dont l'entretien est à la charge de la municipalité,
à l’Institut des Frères de prendre, dans ces derniers temps, les plus heureux
d La bienveillance de l'épiscopat et la protection des gouvernements a permis d développements. s
L'Institut comptait, au 31 décembre 1874, douze mille cent soixante-huit membres ; il dirigeait 1,191 maisons, dans lesquelles 396,083 enfants recevaient l'éducation et l’enseignement. ji La plupart de ces établissements—1,009—sont en France ; les autres sont dans l’Ile de la Réunion, l'Algérie, les Etats-Pontificaux, la Belgique, l'Autriche, la Prusse, la Turquie, l'Egypte, l'Angleterre, la Malaisie, la Cochinchine, la
République de l'Equateur, les Etat-Unis, le Canada, etc. à Dans la Puissance du Canada, l'Institut des Frères dirige quarante-trois L écoles, dans lesquelles deux cent cinquante-cinq Frères se livrent à l'instruction p de douze mille dix-sept élèves. Et pourtant ils ne sont établis dans ce pays que ti depuis 1837, ‘poque à laquelle quatre Frères de France vinrent, sur l'invitation $ de Messieurs de Sant-Su:!pice, prendre la direction d’une école à Montréal. Ce p premier établissement a donné en outre naissance, dans les autres régions de ti l'Amérique, à plus de cent écoles, où environ six cents Frères font l'éducation de 22,332 enfants.
Un noviciat est établi à Montréal, pour former jes jeunes gens aux vertus religieuses et leur donner les connaissances qui leur sont nécessaires dans l'exercice de leurs fonctions: il y a également des noviciats à New-York, St- d Louis, Santa-Fé et San-Francisco, Un Noviciat préparatoire s'ouvre en ce À moment à Montréal. e La Congrégation est gouvernée par un Supérieur-Général élu et inamovible, ic assisté par nn Conseil formé de douze membres, également élus, mais qui fi exercent leurs fonctions pendant dix ans seulement. lls peuvent être indéfini- d ment réélus, l’ Les élections sont à deux degrés. Les Frères qui sont liés par la profession à religieuse se choisissent des députés qui, unis aux Assistants et au Supérieur- 8 É Général, forment le Chapitre Général c’est le corps législatif et constitutionnel si - de l'Ordre, Il procède à l'élection du supérieur et de ses assistants. re
La Congrégation se divise en provinces et les provinces en districts, qui comprennent un certain nombre de maisons.
Cette organisation de la hiérarchie, admirable dans sa simplicité, permet au Supérieur-Général de gouverner les diverses fractions de ce vaste Institut, et d’y maintenir, avec l'unifurmité désirable, l'esprit primitif et la ferveur de à ses premières années.
A cet aperçu général sur la Congrégation des Frères des Ecoles Chrétiennes, b nous croyons bien faire de joindre les extraits de lettres suivantes adressées au ;
Visiteur du Canada, à l’occasion de ses démarches pour obtenir l'incorporation q
de l'Ordre dans la Province de Québec, et ensuite dans la Puissance tout À
entière, et de celle que Mgr. l’Archevèque a bien voulu adresser à S, E. le Lieutenant-Gouverneur, pour le même objet.
Quépec, le 8 novembre 1875,
EXCELLENCE, — Permettez-moi de recommander à la favorable considération de V. E. la requête des Frères des Ecoles Chrétiennes, demandant un Acte d’incorporation.
Depuis une trentaine d'années qu'ils sont établis en ce pays, ils ont rendu des services inappréciables à cette Province, en formant, chaque année, le cœur aussi bien que l'intelligence de bien des nulliers d'enfants.
En accédant à cette juste demande, la législature de cette Province fera un ucie de reconnaissance pour les services passés; et ouvrira, pour l'avenir, la voie à des bienfaits plus signalés et à des services plus grands encore.
Comptant avec assurance, etc.,
F E. À. ARCH. DE QUÉBEC
Moxwrréai, le 8 novembre 1875.
Cuer Frère, —dJ'apprends qu'il #st question pour vous de faire application à la Législature pour demander l'incorporation des Frères des Ecoles Chrétiennes,
Je me réjouis beaucoup de cette nouvelle, parce que je vois, par là, que l’on pense séricusement à donner encore plus de vie et d'importance à une Institution qui rend, depuis longtemps, tant et de si grands services à l'éducation soignée et religieuse qui convient si bien à notre bon peuple...
Veuillez bien croire à toute ma sympathie et à celle du clergé. Nous prierons la divine Providence de vouloir bien disposer tous les cœurs pour que toutes les difficultés soient écartées.
Dans cet espoir, je demeure, etc., + IG. Ev. ne MonrnéaL,
SÉMINAIRE DES Trois-Rivières, le 6 nov, 1875.
Mon TRès-Cner FRÈRE, —J'apprends avec plaisir que vous avez l'intention de vous adresser à la législature de Québec pour en obtenir un Acte d'incorporation afin de donner une existence legale à votre Institut dans cette Province. C’est une pensée dont je vous felicite, et cette mesure ne manquera pas d’avoir les plus heureux résultats pour l’affermissement et la prospérité de votre œuvre ici, en lui permettant d'acquérir plus facilement et de consacrer sans risque les fonds nécessaires à son soutien convenable et à son entier développement.
Tout le monde connait les services précieux et immenses que vous avez déjà rendus à la jeunesse de notre pays dans les différentes localités qui ont eu l'avantage de posséder quelques-uns de vos établissements ; et pour ma part, je suis heureux de proliter de cette occasion pour le reconnaitre hautement et vous exprimer toute ma reconnaissance, en ce qui concerne la ville des Trois-Rivières surtout. Car j'ai pu y suivre de plus près l’action bienfaisante de vos écoles sur les jeunes gens qui les fréquentent, et les avantages précieux qu'ils en retirent.
Recevez, etc., + L. T. Ev. nes Trois-Rivières.
SÉMINAIRE DE Monrtäaz, le 10 nov. 1875.
Ouer ET VÉNÉRÉ Frère Visireur,
Votre société est aujourd'hui parfaitement connue et grandement appréciée dans toute l'étendue de la Puissance : tous les jours, nous entendons louer la bonne tenue des écoles des Frères, et axalter les services importants que, par là, ils rendent à tout le pays. Mais jusqu'ici, vos chers Frères ont n° ligé de se faire reconnaitre par l’autorité civile, et cela pouvait avoir des inconvénients que je n'ai pas besoin de vous signaler. Je vous engage de tout mon pouvoir à ne pas différer plus longtemps à demander. cette reconnaissance légale.
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J. A. Bair, Supérieur.
Les vénérables auteurs des lettres précitées témoignaient l'espoir de voir la Législature accueillir favorablement la requête qui lui était adressée, Leur confiance a été pleiément justifiée, et l'Acte d'incorporation à été voté sans qu'il se soit élevé là moindre opposition; voici l'abrégé de ce Bill. M
it
Principales Dispositions du Bill pour incorporer les Frères des Ecoles Ohrétiennes. ie
i i ' FA | | es que les Révérends Frères ont, par leur requête, représenté que 24 l'institut des Frères des Ecoles Chrétiennes, a pour but l'éducation chrétienne de la jeunesse et diverses œuvres de charite chrétienne, et qu'il dirige actuellement des maisons d'éducation dans les principales villes de cette province; attendu que le dit Institut veut donner à son enseignement des developpements plus étendus, ameliorer les conditions matérielles de ses maisons d'éducation, et en établir de nouvelles, destinées à donner un enseignement supérieur, en matière de commerce, d'industrie et d'agriculture, et qu'il a demandé le pouvoir de former une corporation jouissant des droits civils et politiques: à ces causes, Sa Majesté. par et de l'avis et du consentement de la Dee de Québec, décrète ce qui suit :
1. Les pétitionnaires et les Frères des Ecoles Chrétiennes et ceux qui leur seront agrègés légitimement par la suite, sont constitués corps politique et formeront une corporation sous le nom de ‘ Les Frères des Ecoles Chretieunes, avec tous les droits civils et politiques, priviléges, immunités et pouvoirs ordinaires des corporations.
2. La dite corporation aura, sous le même nom, succession perpétuelle et jouira de tous les droits, pouvoirs et privilèges des autres corporations, et particulièrement de celles qui ont une fin spirituelle, religieuse où morale, Elle pourra, en tout temps, s’agréger d’autres membres et les établir en un ou plusieurs lieux, Elle pourra aussi en tout temps et lieu, par achat, donation, legs, cession, prèt, où en vertu du présent Acte, où pour tout autre moyen légitime et titre légal, acquérir, posseder, hériter, prendre, avoir, accepter et recevoir tous biens meubles et immeubles quelconques, pour les usages et fins de la ‘dite corporation, comme aussi les hypothéquer, vendre, louer, affermer, échanger, aliéner et enfin en disposer légalement, en tout ou en partie, pour les mêmes fins; pourvu que tels biens immenbles n'excèdent pas en valeur annuelle, la somme de vingt mille piastres au-delà de la valeur des immeubles accupés pour les fins de la dite corporation; et pourvu aussi que si la dite corporation devient propriétaire d'immeubles excédant en valeur annuelle la scmme de vingt mille piastres comme susdit, elle sera tenue de vendre tr! surplus de propriété dans les cinq ans de l'acquisition d’iceux et de placer le produit de telle vente sur hypothèques ou autres garanties légales.
Conséquemment, les Frères des Ecoles Chrétiennes peuvent, dès maintenant, accepter des legs et donations. Ils sont, de cette manière, devenus propriétaires des terrains donnés par MM. Letourneux etc., à la Corporation #piscopale, pour bâtir un collége commercial à Hochelaga. Les travaux pour la construction de cet établissement tant désiré commenceront très-prochainement.
Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/cihm_64212. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
OEBPS/nav.xhtml
Table des matières

		Notice sur l'Institut des Frères des écoles chrétiennes [microforme]

		Notice sur l'Institut des Frères des écoles chrétiennes [microforme]

		F E. À. ARCH. DE QUÉBEC

		Sources et licence





